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Pièces

Quelle soirée !

Patrick et Carole se voient obligés d'inviter Jean-Marc et Magali, un couple de collègue de travail. Ils doivent annoncer à Jean-Marc une mauvaise nouvelle : son licenciement.

Dans l'attente de George !

Trois soeurs vont devoir apprendre à vivre ensemble si elles veulent rencontrer George Clooney.

Les braqueuses

C'est pas parce qu'on est des filles qu'on ne peut pas braquer une banque !

Un voyage (dés)organisé.

un voyage pas tout à fait comme sur la plaquette !

Sketches :

Allo Gag

Deux comédiens en fin de spectacle, se retrouvent en manque de sketche pour finir, ils font appel à « Allo Gag ».

Bat et Spid (existe aussi en espagnol)

Pas toujours facile d'être un super héros. Bat et Spid nous racontent les difficultés qu'ils rencontrent quand ils veulent sauver la veuve et l'orphelin.

Braquage pour 8 mains en sol majeur

Quatre "Tontons Flingueurs", se donnent rendez-vous dans une voiture pour préparer l'attaque d'un fourgon blindé. Mais... N'est pas truand qui veut.

C'est pas encore gagné !

Un journaliste, son assistant et sa secrétaire décident de s'isoler du monde, sans journaux, sans ordinateur et sans portable, pour faire un article sur la futilité de notre société de consommation. Seulement quand on est accroc, on ne décroche pas comme ça. Confort quand tu nous tiens !

Chagrin d'amour

Quoi de plus normal quand on a un chagrin d'amour d'aller en parler à ses deux meilleurs amis.

Drague funéraire

Un dragueur explique à un autre, que les enterrements sont les meilleurs endroits pour faire de nouvelles conquêtes.

Home fighter

Un couple règle leur problème de « couple » par jeu vidéo interposé.

L'appartement

Un agent immobilier fait visiter un appartement un peu spécial à son client.

L'horoscope

Il ne faut pas toujours croire son horoscope !

Le facteur couleur

Quand dans une rue, les numéros de maison changent de place, quand la couleurs des maisons changent de place, il est très difficile pour notre facteur de distribuer son courrier.

La télé c'est plus ce que c'était

3 hommes qui viennent de braquer une banque sont désespérés de voir qu’on ne parle pas d'eux à la télé…

Les bons contes font les bons amis

Les personnages d'un conte se rebellent contre leur auteur.

Les tueurs à gages

Deux tueurs à gages confient aux public leurs problèmes de charges sociales et patronales qui les empêchent de bien faire leur travail...

Les vétérans

2 participants à un voyage au Vietnam avec leur comité d’entreprise, revivent l’aventure comme des vétérans.

Les vigiles

Vigile de supermarché : Un métier à risque. C'est ce que nous racontent nos deux personnages.

Lessive à trois

Trois hommes se retrouvent devant un problème de taille : Comment faire une lessive !

Pas un geste !

Deux personnages font une photo de fin d’année.

Mafia père et fils

Un parrain apprend à son fils combien les méthodes de travail de la Mafia ont changées.

Plume de star

Un cycliste est invité à une émission littéraire, pour présenter son dernier livre.

Faudrait savoir !

C'est pas toujours facile la vie quand on est un escargot.

Du rififi chez les papis !

Ils s'en passe de bonnes dans les maisons de retraite.

Méfiez-vous des fleurs !

Un homme explique comment il a essayé de se réconcilier avec sa femme après une scène de ménage.

Videur express !

Un videur de boîte à un problème avec un client un peu insistant.

Week end de braise

Trois amis se racontent leurs week end.

Les naufragés de l'amour

Deux naufragés sur une île déserte sont en pleine crise de couple.

Retrouvez tous les textes de Pascal Sugg sur :

http://www.leproscenium.com/ListePieceAuteur.php?IdAuteur=1352
C’est plus d’mon âge !

de Pascal Sugg

[image: image1.jpg]


Texte écrit dans le cadre de la soirée «Matière à Répliques»

au Palladion le vendredi 21 février 2014 à Toulouse

autour du tableau «una giornata particolare» de Jean-Marie Fortes

Durée du texte : 15 mn

Répliques à placer :

- Tu veux ton canard ?

- La communication est essentielle, mais surtout inutile.

- Moi, je ne mets que 6 oeufs ! Ma touche secrète : Pâte de crevette fermentée et tahina.

- Pardonnez-moi Frida, mais, me trouver si près de vous. J’osais à peine y croire. Réveillez-vous, pourrais-je imaginer un moment avec vous ?

Personnages : Suzanne et Georges
Synopsis : Un homme est une femme sont enlacés dans une salle de bain.

Georges

Tu vois, c’est pas compliqué, tu mets ta jambe ici, tu passes le bras par là.

Ensuite... et c’est là qu’il faut être vigilant, tu enroules ta jambe autour du mollet de ta partenaire avec toute la puissance érotique et sensuel qui transpire de ton corps.

Et au final, la position exacte, c’est ça...

Et après, tu...

Il se fait mal.

Aie !

Oh ! Nom de Dieu, j’suis bloqué, j’peux plus bouger. Ça y est ça r’commence.

Suzanne, faut faire quelque chose, je suis bloqué.

Oh ! Suzanne, tu m’entends ? Suzanne ! Oh ! Oh ! Suzanne.

Suzanne
Elle dort et elle ronfle

Rrrrr ! Rrrrrrr !

Georges
Non, mais c’est pas possible. Elle s’est endormie.

Je le crois pas, je suis en train de lui expliquer un des pas les plus compliqué du tango et madame s’endort, comme ça l’air de rien.

Ça fait plaisir. Franchement, on se sent utile.

Mais réveilles toi bon sang.

Puisque je te dis que je suis complètement bloqué.

Suzanne
Elle ronfle de plus belle.

Rrrrrrr ! rrrrrrrr !

Georges
J’arrive même plus à bouger le p’tit doigt.

...

Suzanne ! Oh ! Oh !

Oh ! Eh ! Y’a quelqu’un.

Il crie

Au feu, les pompiers, au feu !

Mais réveilles toi bon sang, imagine un peu quelqu’un arrivait.

Elle ne ne réveille toujours pas. Il prend une voix plus douce.

Suzanne... Suzaaaannne ! Mon amour... Il est l’heure de se réveiller.

Nous informons nous aimable clientèle que tous nos articles sont soldés à 80 %.

Suzanne
Se réveille d’un coup !

Hein ! Quoi ! 80% ! C’est où ! C’est où !

Elle voit Georges

Ah ! c’est toi, tu m’as fait une de ces peurs.

Figures toi, que je viens de faire un cauchemar horrible, le pire de toute ma vie.

Je rêvais que tout le magasin des Galeries Lafayette était soldé à 80%...

80% non mais tu t’imagines !

Et au moment où j’ai voulu y entrer, un incendie s’est déclaré

et tous les gens qui criaient : «Au feu les pompiers ! Au feu les pompiers !».

Un cauchemar, je te dis.

Elle regarde Georges.

Oui, bon, je vois que ça n’a pas vraiment l’air de t’intéresser ce que je te dis là.

Alors moi, je vis un vrai traumatisme et toi... Tu t’en fous !

Ah ! ça, pour me montrer tes nouveaux pas de tango, y’a du monde,

mais dès qu’il faut réconforter sa bienaimée, y’a plus personne.

...

Mais maintenant chéri, va falloir me lâcher, parce que j’ai des trucs à faire moi.

Je viens de frôler la mort, alors tu comprends, maintenant la vie, je la vois autrement.

Et puis je vais quand même aller faire un tour aux Galeries Lafayette,

on ne sait jamais, des fois que je me mette à faire des rêves «très promontoires».

Georges

Prémonitoires !

Suzanne
Aussi ! Oui !

Bon, chéri, maintenant ça suffit, tu me lâches.

Georges
Je peux pas.

Suzanne
Comment ça : «Je peux pas !»

Georges
Non, je peux pas.

Je suis bloqué, je ne peux plus rien bouger.

Suzanne

Tu vois mon amour, j’ai toujours adoré ton sens de l’humour.

Je serais bien restée avec toi pour m’en payer une bonne tranche.

Mais là, je n’ai vraiment pas le temps.

Georges

Ecoute chérie, je ne t’en ai jamais parlé avant,

mais j’ai ce qu’on appelle le «Syndrome de la statue de marbre».

J’en suis atteint depuis l’âge de 10 ans.

Ça peut m’arriver comme ça sans prévenir, n’importe où, n’importe quand.

Et pas d’bol c’est maintenant.

Suzanne
Le «Syndrome de la statue de marbre» ?

Jamais entendu parler de ce truc là.

Georges
C’est normal, y’a énormément de gens qui en souffrent,

mais les autorités préfèrent étouffer l’affaire pour ne pas provoquer

une panique générale.

Même «Envoyé Spécial» n’ose pas en parler. Tu comprends.

Quand ça se produit, tu ne peux absolument plus bouger.

Tu es tout raide.

Suzanne
Tout raide...?

Tu veux dire... comme tout à l’heure ?

Georges
Pas vraiment. Là c’est «tout» qui est raide.

Le mieux, ça serait d’appeler un kiné.

Suzanne
Je voudrais bien, mais là, je suis coincée.

Tu ne peux vraiment pas desserrer tes bras ?

Georges
Non

Suzanne
Même pas un peu.

Georges
Non

Suzanne
Et ça te fait mal ?

Georges
Bizarrement non !

...

Mais tout ça c’est de ta faute aussi.

Suzanne
Comment ça de ma faute ?

Georges
Toi et tes fantasmes.

Suzanne
Quoi, mes fantasmes ?

Je te signale que toi aussi tu en profites de mes fantasmes.

Georges
D’accord, mais on en serait pas là,

si madame n’avait pas le fantasme du «Maitre Nageur».

Suzanne
Chacun son truc, y’en a c’est le «Syndrome de la statue de marbre»,

moi c’est «Le maître nageur». C’est comme ça.

Georges
Non, mais tu te rends compte, qu’il y a quand même fallu que je vole

le costume du maître nageur pour te faire plaisir.

Quand il va se rendre compte de ça et qu’il va nous retrouver ici,

coincés tous les deux...

Ça m’étonnerait qu’il ait envie de nous apprendre la technique du dos crawlé.

D’ailleurs, toi qui es mieux placée que moi,

surveille un peu sa chaise, qu’on le voit arriver.

Suzanne
T’inquiète pas. Il n’est pas prêt de rappliquer.

Georges
Comment ça ?

Suzanne
J’ai tout prévu. Pour avoir le champ libre, hier je l’ai appelé,

je me suis fait passer pour l’assistante de production d’un film.

Je lui ai dit qu’il avait été sélectionné pour le casting d’Alerte à Malibu 3.

Georges
Alerte à Malibu 3, mais y’a même pas eu le 2.

Suzanne
Je te rassure, y’aura pas le 3 non plus.

Du coup, je lui ai donné rendez-vous cette après-midi à 400 km d’ici.

Le temps qu’il fasse le trajet aller et retour on a tout notre temps.

Georges
Bon, très bien. Comme je vois que tu développes

ton sens de l’organisation. On fait quoi maintenant.

Suzanne
Je pourrais essayer de te faire un massage.

Ça te détendrait peut être.

Georges
Ah ! Oui ! Et comment ?

Suzanne
Je sais pas. Mais j’ai lu dans un magazine spécialisé

une recette pour préparer soi-même son huile de massage.

Georges
Tu vois Chérie... Là...

Bizarrement, je n’ai pas mal.

Mais étrangement, j’ai peur.

Suzanne
Mais attends de savoir la suite au moins.

Ils disent que rien qu’avec ce que tu as dans ton frigo,

tu peux faire des onguents qui soignent pratiquement tout.

Georges
Ah ! Oui !

Et avec ta boîte à pharmacie, tu fais quoi ?

Un boeuf bourguignon ?

Suzanne
Tu vois comme t’es.

Moi je veux aider, et toi, tout de suite tu te moques.

Georges
C’est bon, vas-y, je t’écoute.

Suzanne
En plus, je connais la recette par coeur.

Georges
C’est justement ça qui m’inquiète.

Suzanne
Georges !!!

Georges
C’est bon, je t’écoute.
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